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Ç4ut la pensée d'élever à la gloire de la Vierge
11ere un de ces monuments qui demeurent à ja-
'ais et qui étonnent les siècles par leur gran-
deur et leur majesté.

Pour exécuter un dessein, aussi digne de sa
anUte intelligence que de son grand cœur, il

et appel à la munificence des souverains de
lISurope et des princes particuliers du royan-

e. Robert, roi de France, Canut le Grand,
oi d'Angleterre et de Danemark, Richard, duc

4 Normandie, Guillaume, duc d'Aquitaine,
'kdes, comte de Chartres, et beaucoup d'au-
tres seigneurs répondirent à son appel par leurs
Pieuses largesses. Fulbert, plus généreux en-
Core, sacrifia tout son avoir à cette grande en-
treprise ; le chapitre et le clergé, imitant

aexempl de leur évêque, y ajoutèrent tout ce
1'il leur fut possible de donner; et les popu-
1'tions édifiées de tant de dévouement, vou-

rent rivalier de générosité et de zèle.
On se mit,à l'ouvre, et un beau spectacle

effrit alors aux regards du ciel et de la terre.
s s'empressèrent d'apporter au saint évêqueIgnt dont ils pouvaient disposer, de fournir

Matériaux qui étaient en leur pouvoir, de
uer et de préparer les vivres nécessaires au

d nombre des travailleurs ; et, après avoir
rifié tout ce qu'ils possédaient, de se sacri-

eux-mêmes, mettant au service de la Mère
Dieu leurs bras et leurs sueurs, leur temps

leu industrie. Une noble émulation entrai-


